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LE BASSIN DU HAINAUT 

ET 

LE SONDAGE DE ST. GHISLAIN 

A. DELMER e~) 

A decrire sans systeme, on 
tombe dans l'inventaire. 

(A. Lombard, 1956) [24] 

Depuis les travaux de J. Gosselet, l'origine du bassin cretacique 
de la vallee de la Raine reste une enigme geologique que les analyses de 
J. Cornet d'abord, celles du Professeur R. Marliere ensuite, ont de mieux 
en mieux precisee au fil des ans. 

Quelle peut etre la raison d'une disposition~ tres approximative­
ment synclinale - des assises cretaciques et cenozoiques dans une auge 
longue d'une cinquantaine de kilometres, large d'une dizaine de kilometres 
et dont le fond bossele accuse des denivellations atteignant environ quatre 
cents metres ? Ces reliefs du socle paleozoique ne revelent aucun alignement 
privilegie, aussi la deformation dont ils procedent doit-elle etre rangee 
dans ce qu'on a appele un "plissement" discontinu ou idiomorphe. La recher­
che d'axes structuraux a travers tout le bassin, souvent tentee jadis, n'a 
en definitive que peu de signification comme l'avait deja note R. Cambier[8] 
dans un cas particulier. 
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Retra~ant l'histoire de ce bassin depuis les temps permo-triasiques 
et jurassiques, R. Marliere [29] ecrit : "Dans une mobilite entretenue, se 
"poursuit alors l'histoire propre du bassin de Mons, tout a tour immerge puis 
"emerge, ou parcouru de hauts-fonds lessives par des courants sous-marins, 
"tandis que les deplacements de zones en subsidence regissent la distribution 
"des epaisseurs et des facies, la preservation ou l'erosion des depots. Tout 
"cela ne va pas sans deformations souples et ruptures par failles ou decroche­
"ments, et s'acheve (mais est-ce vraiment la fin ?) par l'etalement des allu­
"vions de la Raine inferieure et du moyen Escaut dans une large vallee qui 
semble avoir ete remplie sans jamais avoir ete creusee." 

Si la forme du contenant (fig. I) et la nature du contenu (fig. 2) 
sont bien decrites, les auteurs n'ont peut-etre pas assez insiste sur cer­
tains caracteres du Paleozoique sous-jacent, tout aussi etranges et specifi­
ques a ce segment des gisements carboniferes de ce qu'on considere comme 
l'avant-fosse varisque. En ecrivant "Renon~ant a examiner ici les relations 
"qui unissent les particularites du bassin de Mons a la structure de la 
"charpente primaire de la region .•. II J. Cornet [ 13] prouvai t avoir pres sen­
ti des correspondances troublantes entre la structure du bassin cretacique 
et celle du socle paleozoique. A. Renier [35] lui aussi, n'intitulait-il pas 
une note du titre revelateur "Quelques particularites du bassin houiller du 
Hainaut". Voyons ce qu'il en est. 

1. Les deformations du fond du bassin cretacique se retrouvent exactement 
dans le terrain houiller [ 15] . La cause de ces deformations git par 
consequent en profondeur; on l'a reconnu depuis longtemps. 

2. L'amplitude des deformations est, dans certaines regions tout au moins, 
trois fois plus grande dans les allures du Paleozoique que dans celles 
de la surface du socle (fig. 3 et fig. 9). La depression ne nous revele 
done que le tiers d'une deformation dont la plus grande partie avait 
eu lieu des avant l'epoque wealdienne. Ceci ne contredit pas J. Cornet 
[ 12 ] lorsqu'il affirme qu'a l'epoque wealdienne, la depression sous 

cretacique du Hainaut n'existait pas. En effet, la deformation avait 
affecte un paysage continental en proie a l'erosion. 

3. Mais, puisque la deformation affecte les failles manifestement hercyhien­
nes du socle paleozoique, c'est que ces mouvements sont pos-varisques ou· 
posthumes; ce qu'une analyse des deformations prouvait deja [ 15 ] . 

La clef de l'enigme reside dans une halocinese dont l'histoire 
est certainement complexe. Le sondage de St. Ghislain confirme en effet 
que dans le bassin de Mons, la sedimentation devono-carbonifere a ete 
extremement epaisse temoignant d'une subsidence particulierement active. 
De plus,un au moins et vraisemblablement plusieurs episodes evaporiti­
ques ont induit des plis diapirs dans le Devonien et des remobilisations 
qui expliquent une deformation continue mais irreguliere du bassin. 
Si ceci rend compte des trois premieres observations rappelees plus 
haut, celles qui suivent nous obligeront a accorder a cette tectonique 
salifere une importance plus grande encore. 
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4. Le schema de la figure 5 repris a R. LEGRAND [25] montre que si la 
deformation totale, d'une couche soumise a subsidence~ aboutit a un 
allongementde l'ensemble~ il existe neanmoins des zones de racourcis­
sement exactement comme dans une region affectee par une exploitation 
miniere. L'allongement des strates sera compensee par ces failles si 
caracteristiques et si nombreuses que les mineurs fran~ais designent 
sous le nom de "platiat". D' innombrables derangements de ce type'' ont 
rendu difficile !'exploitation du massif de Masse 2~ Grand Hornu. On en 
trouve aussi bien dans les massifs intermediaires et dans le comble 
nord. Cette interpretation suggere de prolonger ces ruptures posthumes 
au travers des failles varisques. M. le Professeur R. Marliere [28] a 
ete le premier a dessin~r les "platiats" de cette maniere. La direction 
de ces systemes de failles normales antithetiques est toujours normale 
a la droite de plus grande pente de la cuve epicretacique voisine et 
est done independante de celle des failles directionnelles. 

5. Les coupes minieres tracees a travers les bassins houillers du Hainaut 
sous-jacents au bassin cretacique du Hainaut sont bien differentes 
de celles qui representent la structure du bassin houiller du nord fran­
~Sais au celle de celui de charleroi. Dans une prophetique "Vue d 1 ensem­
ble sur la tectonique du Bassin du Centre et du Borinage", J. Denuit et 
H. Ruelle [17] constatent "Quand on compare les coupes du bassin de 
"Charleroi et du Borinage, on ne reconnait a prem1ere vue aucune s1m1-
"litude d'allure". D'apres A. Renier [35), J. Cornet s'en etonnait deja. 
Les coupes seriees des figures 5 a 10 sont toutes menees a travers le 
bassin cretacique sauf la plus orientale et immediatement apparait la 
difference. De la frontiere fran~aise a Fontaine l'Eveque, les grandes 
failles longitudinales inverses (directionnelles ecrirait A. Bouroz (5 ]) 
sont tres faiblement inclinees et meme ondulees sur l'horizontale alors 
que plus a l'est vers le bassin de la Basse-Sambre ou plus a l 1 ouest 
dans le bassin du Nord fran~ais au dela de Valenciennes on trouve, sui­
vant !'expression consacree, un empilement de massifs que separent des 
failles inverses d'allure listrique, relativement pentees. En penetrant 
dans le bassin cretacique du Hainaut, ces failles se couchent en prennent 
un nouveau style. De failles dventrainement qu'elle3 etaient a l'est 
(F. Kaisin [21]) elles prennent tousles caracteres des failles de char­
riage des qu'on depasse vers l'ouest, l'axe de l'anse de Jamioulx. 
Pour nous, il s'agit d'une deformation posthume consecutive a une impor­
tante subsidence de la region qui allait devenir le golfe de Mons. 
Tres symptomatique est le deversement allant j~squ'au retournement com­
plet des dressants renverses du Massif du Borinage immediatement au sud 
des massifs de Boussu, de SL Symphorien et de la Tombe. 

6. La tres faible inclinaison de la faille du Midi au sud du bassin creta­
cique du Hainaut a justifie jadis la recherche de !'extension meridio­
nale des Bassins houillers du Hainaut (fig. 11). On a montre recemment 
[16]·que la surface de la faille etait deformee a l'instar des failles 
directionnelles du bassin. Nous estimons que cet~e faible inclinaison 
moyenne de la faille du Midi dans le Hainaut est liee a une forte subsi­
dence post-varisque. 
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7. Trois synformes aux noms de : Massif de Boussu, M. de St. Symphorien et 
M. de la Tombe (fig. 11) gisent a peu pres dans l'axe du bassin houiller 
du Rainaut a ses deux extremites et a son milieu. Il s'agit lades 
temoins d'une meme nappe (P. Fourmarier [ 18 ]) qui, avant deplacement et 
deformation posthumes formaient la frange meridionale des gisements 
houillers. Le Massif d'Ormont a l'est, le Massif de Denain illustrent 
cette frange dans sa situation post-varisque. Entre les deux, un glisse­
ment gravitaire vers le Nord ~ deforme les dressants renverses jusqu'a 
les retourner completement. 

Le Massif de la Tombe se relie au Massif d'Ormont par l'interme­
diaire du Massif de Loverval disjoint lui-meme par fracture du Massif de 
Bouffioulx-Ormont. A. Beugnies [2] n'a-t-il pas prouve la constitution 
complexe du Massif de la Tombe surmonte du Massif des Gaux. Les impor­
tants decrochements mis en lumiere par A. Beugnies [2] et qu'il denomme 
faille de Montignies-le-Tilleul, faille de Mont-sur-Marchienne (=f. de 
Jamioulx) ne sont pas les seuls; on connait plus a l'est encore la 
faille de Borgnery. Ces accidents contribuent a obscurcir les relations 
tectoniques entre massifs voisins. A l'ouest, le raccord du Massif de 
Boussu au Massif de Denain slopere a !'intervention d'une torsion 
(A. Renier, 1922 [33] )~bien figuree par A. Bouroz [4]. Le glissement 
gravitaire de ces massifs a laisse des temoins sous forme de "lambeaux 
de poussee" calcaires pinces entre le Massif du MicH. et le gisement 
houiller et dont on connait une douzaine d'affleurements et de recoupes 
en sondages (fig. 12). 

8. On a repere une centaine de puits naturels en Belgique et davantage enco­
re en France; ils resultent de la dissolution de !'anhydrite qui couronne 
les calcaires viseens sous-jacents. Des lors, nous en inferons que les 
anhydrites du Viseen superieur s'etendent pour le moins la ou on connait 
ces accidents cylindriques c'est-a-dire dans tout le bassin cretacique 
de la vallee de la Raine et un peu au dela vers l'ouest et vers l'est. 
Les etangs circulaires d'origine karstique du Nord Canada (Athabasca) 
dont G. Ozoray [32] nous a livre des .images ou les "cenotes" du Yucatan 
doivent reproduire assez fidelement le paysage que notre Rainaut devait 
avoir au Wealdien. (fig. 13). 

9. Les seismes a hypocentres peu profonds qu'on a denombres dans la vallee 
de la Raine (fig. 14) resultent de l'effondrement de cavites karstiques 
dues ala dissolution de !'anhydrite viseenne (Ch. Charlier [ 10] ). 

10. Les degagements de "grisou" qui ont tant de fois endeuille les regions 
minieres du Rainaut prouvent une desorption privilegiee. Celle-ci est 
favorisee par la fissuration des terrains consecutives a la subsidence 
continue. 

11. Certaines anomalies dans !'evolution des houilles trouvent leur explica­
tion dans les deformations posthumes. C'est ainsi que dans le Comble 
Nord plisse, les houilles situees dans le fond d'une cuve sont plus 
grasses que celles qui se trouvent au sommet d'une crete plus meridiona­
le. (fig. 9). 
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12. Le regime hydrodynamique des diverses nappes aquiferes superposees 
est lui aussi tributaire de la subsidence continue du bassin. Les 
nappes aquiferes dites d'infiltration, phreatiques'ou art~siennes 
situees dans les terrains postpaleozoiques ont un regime dependant 
avant tout de la permeabilite et de'la region de recharge situee a 
faible altitude. Dans le Paleozoique, une nappe circule dans un karst 
stratifie du Calcaire Carbonifere, sous et, en partie dans la zone a 
evaporites. Il s'agit manifestement d'une nappe "elisienne" (N.B. 
Vassoevich). La charge de la nappe est due, en partie du moins, a 
l'affaissement des terrains suite a leur dissolution f23]. 

13. Les premiers affleurements du Dinantien terminal sont situes a quelque 
6.500 metres au nord du sondage de St. Ghislain. Comment n'y a-t-on 
jamais signale de l'anhydrite ou decrit des structures qui eussent pu 
en faire deviner la dissolution ? En fait, ces structures existent 
et ont bien ete decrites par J. Cornet [ 11] , R. Marliere [27] et 
A. Bouroz [6]. 

La carriere des Cavins (aujourd'hui remblayee), a Sirault, Gcrit 
R. Marliere [27] "montre les calcaires les plus eleves du Dinantien, 
"sans fossile, tres fortement affectes par des dislocations qui, tout 
"en respectant la disposition stratifiee des banes, ont im.prime a la 
"roche une !~~!~~-£!~g!!~~~ tres caracterisee; de minces et abondantes 
"veinules de calcite decoupent le calcaire ez:.. petits fragments anguleux; 
"des diaclases, soulignees par d'importantes cristallisations de caJcite 
II sf observent egaleme:nt/'. Plus loin, R. Jlarlier.e voi t dans les ondulati.ons 
des phtanites de la carriere de la commune de Sirault "la consequence 
d'un tassement du a la dissolution du calcaire carbonifere qui ne peut 
etre bien loin en dessous de ces couches". Il n'y a qu'a completer la 
phrase par "dissolution de l'anhydrite, element essentiel du calcaire 
carbonifere ace niveau ••.• "pour trouver justification parfaite des 
faits observes. 

La description d'une breche au sommet du calcaire carbonifere touche 
au ~ondage de la. Dreve-Neuve, commune de Hasnon et que donne A. Bouroz 
[6] est semblable sinon identique a celle de la breche de la carriere 
des Cavins a Sirault. 

X 

X X 
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La coupe du sondage de St. Ghislain s'etablit comrne l'indique la 
figure 15. La grande epaisseur des quelques formations traversees et l'exis­
tence d'un episode evaporitique a anhydrite dans le Viseen superieur sont 
les deux acquisitions fondamental~s de cette recherche. C~ci confirme l'opi­
nion deL. L. Sloss [36 ]suivant laquelle la majorite des depots evaporiti­
ques sont lies a des bassins cratoniques activement subsidents durant l'ac­
cumulation de ces depots. Subsidiairement. le sondage a revele un niveau 
karstique actif a la base des anhydrites. Les particularites specifiques 
des bassins houillers du Hainaut trouvent maintenant une explication satis­
faisante. 

En implantant le sondage a St. Ghislain en 1972, nous nous atten­
dions a decouvrir des evaporites dans le Devonien moyen [15]. Ce but n'a 
pas ete atteint, et pour cause~ cependant nous estimons plus vraisemblable 
encore la presence d'epais depots d'evaporites dans le Devonien moyen de 
ces regions. L'axe de ce sillon evaporitique en provenance de Tournai via 
Mons se dirige vers le Sud-Est. Il est parallele aux lignes de rivage de 
lamer mesodevonienne (P. Michot [30] fig. 5) de meme qu'au delta wealdien 
(L. J. Wills, 1951 reproduit par E. easier [ 9 ] ) . P. Bultynck [ 7]. donne 
une meme direction au rivage de la mer gedinienne. Il y a done la ~ne 
permanence de direction privilegiee qui nous permet d'entrevoir une histoire 
possible de ce bassin sedimentaire et nous l'esquissons tout en sachant 
combien la nature se joue plus souvent de nos schemas qu'elle ne les suit. 

Le Devonien moyen a ete le siege d'une subsidence particulierement 
active et du depot d'une forte epaisseur de sels evaporitiques. Une coupe 
tracee entre Jeumont au sud-ouest, a travers le sillon evaporitique vers 
Ronquieres (R. Legrand [26] ) au nord-est (fig. 16) reproduirait le schema 
deL. L. Sloss (fig. 8 [36] ) avec couches rouges aux extremites et forte 
sedimentation en partie evaporitique au centre. Au cours des periodes 
ulterieures, des plis diapirs ont porte ces sels vers la surface en lui 
imprimant un certain relief. Au Viseen superieur, des circulations ascen­
dantes, attestees par ce filon d'anhydrite traverse au sondage a 4.380 metres, 
auraient amene des sulfates en surface ou ils se seraient deposes eu egard 
a un climat favorable et a l'existence de bassins a peu pres fermes. De nos 
jours, les sulfates du Viseen viennent se meler aux eaux de la nappe phrea­
tique (J. Delecourt [ 14] ) qui les envoient a lamer. Les conditions ne sont 
plus celles qui favorisent un piegeage sur place, lequel aurait pu fournir 
un troisieme depot. La dissolution des anhydrites du Viseen et leur lessi­
vage en surface se sont poursuivis depuis le Wealdien avec recrudescences 
pendant les periodes continentales : Wealdien, Mo~~ien, Landenien, Holocene, 
lorsque les reliefs sont peu accentues. Reste a savoir pourquoi s'est 
installe un bassin evaporitique subsident au Devonien moyen. C'est la un 
probleme caledonien qui se pose maintenant en Hainaut mais qui a deja ete 
signale ailleurs. [3] 

Les observations de terrain prouvent le role important que jouent 
les evaporites dans leprocessus tectoniques. Les couches d'anhydrite servent 
de surfaces de decollements, lesquels engendrent des structures tectoniques 
complexes. Des travaux experimentaux recents suggerent qu'un ecoulement se 
produit dans l'anhydrite, a temperature relativement basse et sous une 
contrainte moderee si la deformation est tres lente [ 31]. La transformation 
gypse-anhydrite peut, d'autre part, induire des pressions hydrostatives 
elevees [20]qui favorisent l'action de la pesanteur. 
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Les syntheses structurales recentes [19, 37] des Appalaches condui­
sent tout naturellement a appliquer au bassin de Dinant la theorie du "thin 
skinned" concept;au lieu de celui du "thick skinned", c'est dire que la 
faille du Midi aurait provoque un immense decollement a un ou plusieurs ni~ 
veaux, a la faveur de roches speciales. Ainsi s'expliqueraient les resultats 
etonnants du sondage de Martouzin-Neuville place sur un bombement au cours 
duquel auraient flue les evaporites des synclinaux qui l'encadrent. Les 
figures 9 ou 15 de V.E. Gwinn [ 19] s'appliquent exactement au cas du sondage 
de Martouzin-Neuville. Developper cette theorie, si opposee aux idees re~ue~ 
ne ferait que reprendre les arguments publies [ 19, 37] avec beaucoup mains 
d'arguments de faits qu'on en a dans les Appalaches par le grand nombre de 
forages profonds deja executes. Mais on comprendrait plus facilement ainsi 
la localisation de la faille du Midi a la zone de sedimentation evaporitique. 
Il n'y a plus lieu dans ces conditions de conduire la faille, du Midi vers 
la profondeur a la recherche d'un socle [I]. 

Il est temps de conclure; le bassin cretacique du Hainaut est done 
bien, ethymologiquement parlant, un geosynclinal (J. Cornet [ 13], 1928) 
mais, n'ayant eu de devenir orogenique est "marginal et d'origine non 
tectonique" (A. Lombard [24] , 1951). Ce serait un parageosynclinal (M. Kay 
[22], 1951); plus simplement, une zone de ~ubsidence. Ce n'est pas le 
microcosme dont parlait A. Renier [34] mais, au contraire, une region bien 
singuliere ou la precipitation d'evaporites durant le Silurien(?), le 
Devonien moyen puis au Carbonifere a oblitere toute l'histoire ulterieure 
dubassin en superposant aux actions orogeniques et de denudation, une 
importante subsidence, variable dans le temps et dans l'espace. Puisse l'etu­
de du sondage de St. Ghislain nous guider, tel un fil d'Ariane a travers 
le labyrinthe des hypotheses plausibles. 

Service Geologique de Belgique 

~I aout 1978. 
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P.S.: Les pages qui precedent etaient redigees lor$qu'a p~ru le travail de 
W. M. Chapple. Mechanics of thin-skinned fold-and-thrust belts (Geol. 
Soc. of America. Bulletin. vol. 89. August 1978. nr. 8, pp. 1189-1198). 

Les quatre caracteristiques qui sont celles d'un "Thin-skinned fold­
and-thrust belts" [qu'on pourrait traduire par : orogene de charriages et 
de plis epidermiques] sont bien reunies en Ardennes. 

1. Le Bassin de Dinant est peu epais ainsi que la sismique Famenne 1977 l'a 
prouve. 

2. La base des massifs charries est constituee d'une roche particulierement 
tendre. Le sondage de St. Ghislain prouve en effet qu'il n'est pas derai­
sonnable de supposer plusieurs niveaux d'evaporites ou sinon de schistes 
tres tendres (Silurien). 

3. Le prisme deforme et charrie & bien la forme d 1 un coin plus epais vers le 
sud que vers le nord. Le sondage de St. Ghislain prouve cet eP,aississe­
ment du bassin de Namur vers le sud. 

4. Le plissement du bassin de Dinant est bien reel et il s'accentue vers le 
sud. 

L'auteur construit un modele qui justifie fort bien ces quatre 
caracteres. L'explication rejoint celle de l'avancee d'un glacier sur 
surface montante vers l'aval. 
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